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SERMON
￼

Sur la i. Epître de Saint Pierre

À sa merveilleuse lumière.

L 'Histoire Sainte recite au Chapi

tre dixiéme de l'Exode que Dieu

ayant couvert de tenebres épaisses

toute l'Egypte , tandis que la lumiere

ne défaillit point en la terre de Goscen

au milieu de son peuple , Pharao tou

ché de cette playe , ou ravi de cette

merveille , voulut bien permettre à

Moyse qu'il s'en allât avec les Enfans

d'Israël,pourveu qu'il n'emmenât point

son menu ni son gros bécail : Mais

Moyse n'en voulut rien faire , deman

dant sur tout , qu'il leur fut permis

d'emmener leurs troupeaux, afin qu'ils

 

Chap. II. vers. ?.

idfrïr que vous annoncìés les yertus de

celuy qui vousa apellés , des tenebres ,
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eussent dequoi scrvk Dieu : Tu nout

laisseras , dit- il , amener les sacrifices &

les holocaustes que nousserons k l'Eternel

notre Dieu. Nous sommes M- F. le

peuple cHe .Christ & le vray Israël de

Dieu , il nous a delivres de la puissance

des tenebres , & nous a fait voir une

grande lumiére : II nous a fait fortir de

la prison obscure de nôrre ignorance

naturelle ,; il nous a apellés hors d'E

gypte comme ses vrais Enfans , & a

<raic teveríur nous , fa lumiere , & íâ

gloire par son Evangile : C'est donc a

nous , à faire comme le bon Moyse , à

nous ressouvenir sur tout, du service

que nous devons à Dieu pour ses rares

bienfaits , pour avoir toujours avec

nous nos victimes, les bouveaux&les

fruits de noslévres, la matiere de nos

sacrifices & de nos ioiianges ; Et c'est

ce que Saint Pierre nous enseigne dans

les paroles que nous venons de lire ,

vous étes, disoit-il ci- devant, Ugeneration

éleu'è , la sacrifieature royale , la nation

Sainte , le peuple acquis , afin que vous an-

nonciés ajoute-t- il les vertus de celui qui

vous a apellés des tenebres àfa merveil

leuse lumière.

Sur
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Sur ces paroles , nous avons trois

choses à considerer 1. touchant la vo

cation de Dieu. z. touchant la conso

lation qui nous en revient, exprimée

par la lumiére qui a relui sur nos tene

bres- j.touchant la sanctification qui est

le but & le fruit de la vocation celeste ,

par laquelle nous sommes obligés d'an

noncer les vertus de Dieu.

Quant à la vocation elle vient à pro

pos ensuite de la prédestination éter

nelle , dont nous parlâmes derniére

ment.- alors nous fimes voir , que c'é-

toit une doctrine pleine de consola

tion , & de motifs aux bonnes œuvres ,

bien qu'elle soit ordinairement acculee

de porter au desespoir , & de nourrie

le vice , par ceux qui ne comprenent

pas, qu'il n'y a point de veritable con

solation sur la terre , si le fondement de

Dieu ne demeure ferme dans le Giel ,

ni de raison qui nous oblige plus étroi

tement à nous sanctifier , que de fça-

voir qu'il n'y a que les Saints qui soient

éleus à la gloire : Maintenant ils nous

fera facile de faire voir ces deux effets

de consolation & de de sanctification

qui fe trouvent en tous les points de la

doctri
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doctrine du salut dans la grace de nôtre

vocation: Car la vocation & la pre

destination , c'est presque une même

ehose , considerée ou dans l'intenrion

& dans le décret , ou dans l'execution

& dans l'effet , ou dans le Ciel , ou

dans nos cœurs , ou dans la semence ou

dans le fruit la vocation arrêtée s'apcl-

le predestination , & la predestination

executée s'apelle vocation. Quand

Dieu produit la foy dans le tems, com

me il lavoit resolu de toute éternité,

l'Ecriture dit alors que Dieu nous illu

mine , qu'il nous convertit à foy , qu'il

nous fait nouvelles creatures , & qu'il

nous apelle : Mais qu'est ce à dire , qu'il

nous apelle ? de toutes les autres ex

pressions , la raison en est assés claire,

de celle-ci , elle paroit fort mal aisée :

Car pourquoynommer simplementvo

cation , cette œuvre admirable du

Tout puissanr,par laquelle il nous arra

che nousmémes à nous mémes , pour

nous ravir à foy ? l| n'est pas beíoin d'a

vertir que ce terme se prend quelque

fois pour cette vocation generale que

Dieu adresse à tous les hommes indiffe

remment par son Evangile , à l'égard

de
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de laquelle il y a beaucoup d'appeUés ,

& peu d'eleus, comme disoit notre Sei

gneur , & quelque fuis comme ici,pour

une vocation particuliere que l'Esprit

de Dieu adresse à nos cœurs , à l'egard

de laquelle , il n'y a pas plus d'appeUés

que d'Eleus , Car ceux que Bien à élus ou

predestinés , // les a aujjt appelles. II faut

feulement remarquer avec foin j que

la vocation a comme quatre divers

rayons,qu'elle porte dans qu'atre divers

abimes , qui nous éclairciront tres bien

fa nature: car elle fe raporte, ou à la

nouuelle création , par laquelle nous

sommes appelles du neantàlëtre; ou à

la resurrection spiriruelle qui nous ap

pelle du peché, à la grace ; ou à la con

version qui nous faisant tourner , non

le dos, mais la face à Dieu , nous

appelle du monde au Ciel , où à l'a-

doption & à la dignité des enfans de

Dieu, qui nous a appellés de nos mi

seres à la gloire de fa maison , & aux

fonctions de son service. Le premier

rayon fe rapporte à la nouvelle crea

ture, car Dieu nous a engendréspar lapa-

roie de verité , pour être les premices deses

fréatures , comme disoit St. Jaques,

Ro«.i. Cc ficcom-
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$& comme il crea l'Univers par fa seule

parole, il dit, que là lumieresoit , f} U

lumiere fut , car il à appelle les choses qui

nefontpoint commefi elles ètoient , il ne

les a pas plûtôt nommées , qu elles pa-

roissent : Ainsi , quand il fait nouveaux

Cieux &c nouvelle terre ,ìl parle à nous

interieurement, & nous dit: Necrain

point , car je t'ai racheté , je t'ay appelle

par ton nom , tu es à moy ; l1 nous don

ne ce caillou hiant , auquel ily a un nou

veau nom écrit quepersonnene çonnoit^ si

non celui que le reçoit. Et c'est ce que St.

Paul nous enseigne disant : ^ue celui qui

a dit , que la lumiere resplendit des téne

bres , ejl celui qui a relui en nos cœurspour

donner illumination de la connoijfance de

la gloire de Dieu en laface de lejus chrijì.

Le second rayon regarde la resurre

ction des morts, qui-est une image de

nôtre vocation : car comme Nôtre

Seigneur appelloit ceux qu'il ressussci-

toit ,fille, levetoy-i disoit-il, à la fille de

Jaïrus, jeune homme , leve toy j disoit-il

au fils de la veuve de Nain , La&are,sors

dehors , disoit-il au frerc de Marie: aoù

vient qu'au douziéme de St. lean il est

dit expreflement, que Iesus Christ

i.com. . , . . avoit
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âvoitappelié Lazare du ícpulehre , S£

qu'il l'avôit ressuscité des morts : Ainsi

en la tesurrection derniere , i'Ëcrìture

nous represente qu'il y aura des trom

pettes qui sonneront , Òc des voix d'Ar

changes qui rassembleront les éleus de

tous les coins de l'Univers , &ç c'est de^

quoy nous ávons un prélude dans lá

vocation, qui est la tesurrection dô

l'ame, lors que Iesus Christ appele

ceux qui font morts dans leurs pêchés

depi ìs plus de trois }ours,comme dans

Ùnscpuichre , qu.mdil leur dit ,réveille

toy ,toj qui dors , çr te releve d'entre lei

morts : c'est l'observatíon de Sr.ícan 5;

'voici, dit il , fheure vient & est déja , qut

les morts orroni La voix du fils de Dieu^

fa ceux qui Pauront ouïe , vivront. Le

troisiéme r;<yon , se doit considerer, eii

égard à nôtre conversion, qui nous

met dans un nouveau chemin * & un

nouveau but* & nóus met dans une

nouvelle carriere, pour obtenir uri

nouveau prix } par allusion à cette ce

lebre coûtume des Payens, qui cou-

íans à la lice , attendoient avant que)

partir que la voix du Héraut les apellât;

Le prix de nôtre course mystique , c'est

^.Thcss.4. Ce z là
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la couronne incorruptible de gloire , la

carriere ou elle se fait , c'est la conver

sion du fidele , Dieu & les Anges en

font les spectateurs, le premier mo

ment de nôtre conversion est le com

mencement &comme la barriere d'où

nous partons, chacun en son ordre, dés

que la voix celeste nous à appelles ; 6c

cette observation aussi bien que les

precedentes est sondée fúr l'Ecriture.

Tu appelleras , dit Esàïe , la Nation qui

ne te connoijfoitpoint , & lepeuple que tu

n'as point connu courra vers toi : Et St

Paul emprunte d'Esaïc cette belle figu

re , quand il dit ; qu'oubliant les choses

qui font en arrière , èr s'avançant aux

choses quifont en devant il tire vers le

tut , fçavoir auprix de la supernelle vo

cation de Dieu enlefus Christ. &c Rom.?.

Ce n'est point du voulant ni du courant,

mais de Dieu qui fait misericorde. Le

quatrieme rayon , se doit rapporter à

l'adoption & à la dignité des enfans d«

Dieu , qui font Rois & Sacrificateurs:

Car aussi ce terme de vocation , s'em-

ploye fort souvent , pour fínvestiture,

où l'ordination aux dignités & aux

charges : D'où vient que St. Paul,nom-

Phii.j. me



Sum.Ep.di S-Pieb.Ch.II.v.9. 40$

me tous les fideles appelles & saints,

parce qu'ils doivent porter & posseder

en sanctification les vaisseaux du nou

veau Temple de Dieu , &c qu'ils sonC

constitués en cette charge & dignité

ou préeminence ( comme l'appelle St.

Iean au premier de son Evangile ) d'en-

fans de Dieu : & St. Pierre au premier

de fa premiere, comme celui qui vous à

appellés estsaisit , vous aufi pareillement

foyès saints , en toute vôtre conversation.

Et c'est ce rayon qui reluit particulie

rement en nôtre texte la sacrifieatur6.

royale , la nation sainte érc. Mais pour

le mieux comprendre il nous faut pas-

fer à la seconde partie où nous avons

à considerer pour nôtre consolation,

d'un côte les tenébres que nous avons

quittées , & d'ailleurs cette merveil

leuse lumiere que la vocation de Dieu

nous a découverte : pour cet effet nous

n'avons qu'a suivre ces quatre rayons

que nous venons d'établir , qui nous

feront voir quatre sortes de tenebres,

comme quatre profonds abymes ou

nous étions plongés avant que Dieu

nous appellât à son Royau

me.

Cc 3 L«
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Le premier abime , çonsistoit dans

les tenebres de l'ignorançe , qui étoiç

comme un especede néant, ou plûtôt

un Caos informe & vuide : Car Fhomme

animal ne comprendfoint les choses qui

font de Dieu : vouscûés autrefois tenebres,

(fr les Gentils çheminoient en la vanité de

leurspensees , ayant leur entendement obs

curci de tenebres , a cause de l'ignorançe

qmétoit en eux par íendurcissement de

leur cœur.

Le second abimç çonsistoit dans

les renebres de la mort spirituelle du

peché : Car la mort s'apelle de çe.

nom de tenebres , la valée d'ombre dç

mort; connoitra-t-on tes merveilles dans

les tenebres , & ta justice dans U terre

#oubli ? Le peché donc qui est la vrayc

mort del'ame, l'envelopoit des rene

bres épaisses d'une noire nuir, &; l'ense-

velissoit comme dans un tombeau

puant, ou elle ne s'adonnoit qu'aux

œuvres mortes &: infructueuses des te^

nebres.

Lc troisicme abime , çonsistoit dans

les tenebrV s dç la Loy , ou nous étions

detenus comme dans une étroite pri

son , parmi tant d'ombrçs & de voiles x

g,Çbi.«. Effc.*, Ps,i|. Wtl tfb.f. qu'ça
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qu'encore que la chandelle des Pro

phetes éclairâi* en ce lieu obscur , &c

que la grace de Dieu se fit voir , à_ tra

vers cesnuées , comme une étoile ma-

tiniére , si est ce , que tout cela ne

pouvoit raire qu'une nuit , en compa

raison de l'Evangile qui nous donnoit

la liberté d'agir & de cheminer , do

nous convertir au Dieu vivant , Sc de

cheminer en ses voyes.

Le quatriémeabíme , confistoit dans

les tenebres de Satan &c de l'Enser ,. qui

font les tenebres exterieures, qui don

nent à Satan, le nom de Prince des te

nebres. Mais de tous ces quatre abi

mes de tenebres , du Caos de l'igno-

rance , de la nuit de la conscience , du

tombeau du peché, &C de la prison de

l'Enfer , Jesus Christ nous a delivres

par ces quatre grands abimes de lumié

re qu'il épand sur son Eglise , sapience,

justice , sanctification &c Redemption ;

sapience pour dissiper les broiiillards , 6c

les tenebres de nôtre ignorance par la

claire splendeur de son Evangile,suivant

la prediction d'Esaï 9. Le peuple qui

êioit en ténebres , à veu me grande larme*

re:iujlice, pour calmer par son sacri-

Maii.u.&ij.Eph.í.&Col.i. Cc 4 ficC
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fice les agitations , & apaiser les tour-

mens de la conscience*, qui éroient au

pecheur une cruelle mort ; Mais Jesus

Christ qui est la resurrection & la vie

l'empcche de* mourir , fi quelqu'un me

suit , il ne cheminera point en tenebres i

: mais il aura la lumière de vie , l' Eternel ejl

ma lumière , disoit le Psalmiste , de qui

duray je peur &C. sanftificaiian , pour le

faire fructifier par la lumiére de son Es

prit , & par le Feu de sa parole , pour

adresser ses pieds au chemin de paix ,

& faire luire la lumiére de ses bonnes

œuvres aux hommes afin qu'ils glorifient

&c. Et Redemption , pour le délivrer de

la puissance des tenebres , & le trans

porter au Royaume du fils bien aime,

pour faire des esclaves; de Satan , des

Enfans de Dieu , Enfans de lumière , &

Enfans du jour , autant de Rois & de

Sacrificateurs, autant de flambaux qui

portent devant eux, la parole de vie.

O quel bonheur , quelle lumiérc se le

vera sur nous ! fi nous venons à faire rc*

flexion fur ces quatre merveilleux effets

de nôtre vocation celeste , soit que

nous les considerions à part , ou en ge

nerai tous ensemble.

Dieu
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Dieu donc nous apclle , quand il

nous crée de de nouveau , non pas en

ame vivante , mais en esprit vivifiant, &

qu'il fait retirer les tenebres de dessus

. l'abime de nos cœurs , pour nous don

ner l'illumination de la connoiûance;

secret inconnu sous la Loy , & cache

des les tems éternels , en celui qui a créé

toutes choses par Jesus Christ : CarJi

notre Evangile ejl couvert , il est couvert

à ceux qui periffent , desquels le Dieu de

cesiecle a aveuglé les entendemens afin que

FEvangile de la gloire de Chrifl ne leur

refflendit : Mais Dieu qui a dit au commen

cement que la lumièrefut (jrc.

Et n'est ce pas une grande conso

lation,© homme , de sçavoir que Dieu

est à double titre ton Createur S, qu'il

est non seulement l'auteur de ta natu

re , mais aussi le reparateur de ses brè

ches , Sc le restaurateur de ses ruines ;

O que tu es heureux d'avoir Dieu non

seulement pour Createur comme les

Anges , ou pour Legislateur comme

l'Ancien Israël , mais aussi pour Pére

comme Jesus Christ ! le m en vay, di-

soit-il , à mon Pere ó-avotrePere , a mon

Dieu (jr a votre Dieu : d'étre non seule.»

Eph.,. Cc J ment
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ment fils d'Adam , & disciple de Moy-

se , mais fils de Dieu , & disciple du

Seigneur Jesus, &: fa nouvelle Creatu

re , l'un de ceux , desquels il dira , Me

voici, 3c les Enfans que tu m'as donnés:

non, tu n'és point l'ouvragc de la chair

& du sang , ni de la volonté de l'hom-

me, mais tu es ne de Dieu, il est le ro

cher $c la carriere d'où ru as été taillé :

situn'érois que poudre , tu pourrois

craindre de retourner en poudre , si tu

n etois qu'engendre de la chair , tu

pourrois craindre la corruption .. Mais

créé de la main de Dieu , & revêtu'par

ion Esprit d'un être nouveau & immor

tel, tu ne fçaurois jamais perir : Ton

Soleil déformais ne se couche point,

cV lors même que l'homrae exterieur

va d echéant , l'interieur se renouvelle

de jour en jour à l'image de celui qui

l'a créé. Si la parole qui créa le Ciel &C

la terre a bien eu la vertu de les faire

subsister jusques à present ; douteras tu

que la benediction &C l'eíficace dont

Dieu t apelle , ne porte jusqu'à la fin

des siecles ? Quand n?ême les siecles-

viendront à finir, les Cieux &c la terre

passeront , mais cette parole du Sei
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gneurnc passera point : Ne sç.iis tu pas

que les dons de Oieu , & fa vocatif» font

fans repenianceX Les Etoiles tombeionç

par terre , les Elemens seront dissous

par feu , &: les vertus du Çiel feront

çbranlçes, mais ta lumiere ne s'étein/-

dra point , & ta viç fera toujours incor*

rupiible,

Mais Dieu nous apelle des tene<

bres de U mort spirituelle à la vie & à la.

lumière de son Royaume quï est justi

ce, paix, & joye par le Sunt Esprit,

O Lazare du Seigneur Jesus , qu'il a

fait sortir du tombeau , égaye toy en la.

lumière des vivans,& ne crains plus

la mort que tu vois engloutie en vi"

ctoire ; Comment peux tu douter qup

celui qui t'a rendu la vie , ne veuille ,

ou ne puisse te la conserver? le dis la

vie de ton ame, cette douce & divinej

paix de ra conscience , qui flottojt au

trefois corne dás une mer agitee rquellç

horrible image de mort , quels mon

stres, qïiclsgouffics , quels ibimespre-

fentoii elle à tes yeux ! tous prests à

t'engloutir , quand la lumiére de Dieu

te fit voir en ieíus Ghrist un port de

Salut, l'Azile de tes miseres , & l'Autel

de
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de ta delivrance ? tu étois déja fiir l'c-

chafaud lors que fa grace te fut pro

noncee : Tu étois même dans un char •

nier , &dans une voirie , ou tu ne fai-

fois que te corrompre , tu ne fervois

qu'a Satan, & n'avois pour gages que

la mort. O amc d'autant plus heureu-

fe , que tu as été fi extremement mi-

ferable , retourne en ton repos car le

Seigneur t'a fait du bien , il t'a rendu

cette pretieufe paix qui (urmonte tout

entendement , il t'a rendu la vie : Que

dis-je, qu'il te l'a renduë: Il te l'a don

née tout de nouveau , celefte , immor

telle , d'une tout autre efpece que cel

le q>ie tu avois perduë : Ta vie ejl cachée

avec chrifien Dieu :Quand Chrijl qui ejl

nôtre vie aparoitra, nous aujsl aparoitrons

Avec lui en gloire.

Dieu nous apelle pour un troific'me

quand il nous fait changer de train, de

but , & de vifée , quand il nous rapelle

de nos egaremens , ou nous allions à

travers champs , & courions à bride

abatuë , mais hors du chemin , & nous

nous perdions comme brebis errantes

dans l'obfcur labirinthe des tenebres

du fiecle : Il nous a fait oliir fa voix ,
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& nous a cric par son fils , Vencs à

moy , n'allés point là , vencs par où je

suis venu, venés là où je suis , vous allés

vous precipiter dans la mort , venes à

moy pour avoir la vie : O que la dou

ceur de cette voix est forte ! non pas

pour nous chasser comme Adam parmi '

les arbres du jardin , ou pour nous dé

fendre l'aproehc de la montagne com

me à PAncien peuple , mais pour émou

voir nos entrailles , & pour nous faire

dire comme à l'Epoufé, mon Ame s'est

fondue au dedans de moy quand j'ay

ouï fa voix: Quel bonheur , quelle gra-

ccíque Dieu sc presente à ceux'qui ne le

cherchent point qu'il aille au devant de

ceux qui le fuient , qu'ifleur face tour

ner visage , qu'il leur montre le che

min de vie, qu'il les y conduise , qu'il

les y porte , qu'il les y soutienne, leur

donnant fa lumiére pour guide à leurs

pas , & pour lampe à leurs pieds &pour

adresse continuelle] ^.

Mais encore il les apelle aux char

ges & aux dignités les plus éminentes ,

des tenebres de leur condition basse 8C

abjete , il les éleve à la splendeur & à la

dignité de fes Enfans , d'Esclaves des

* demons,
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démons,îl les fait Rois &Sacrirîcafeuf$j

de la prism il les fait monter fur le trô

ne cornuie Joseph, il change leurs vê

tements sales, & leur donne de nou

veaux yêtemens comme à JehnsçuaH;

x disant, qu'on leur mette une tiare neiie

fur leur tète , ils auront jurìjditliónfur fni

maison , & garderont mes parvis & mt

serviront nuit&jour en mon Ttm^íe. Voyez

quelle charité le teri nous d donnee quenous

Joyons nommés enfans de Dieu àppellés à

un Sacerdoce royal , courónnés com

me Rois, ôí consacrés comme fes Sa

crificateurs, O fidele , que Dieu a ti

rés du milieu de ces noires tenebres, &

qu'il a environnés d'une si merveilleuse

lumière, loue magnifie ce pere

de' lumieres , qui te donne des dons íì

parfaits ; triomphe de joye , goûte la

Benignite' de ton Dieu , admire ton

propre.bonheur j rnais auslì regarde

quel est son but, & considere ton de

voir, c'est d'annoncerses vertus.

Ilya diverses façons d'annoncer les

vertus de Dieu'; fes Ministres qu'il en

voye comme des Hérauts & des Am

bassadeurs asori Eglise , ont charge par-

tiiftuliere,, ^mmiíHoa expresse, &

Zach.j, VOC*»
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Vocation autorisée , pour annonces

publiquement les secrets de son Evan

gile : mais cela n'empêche pas, que cha

cun des fideles n'ait en fa vocation le

droit d'instruire son prochain, & de

publier par tout les merveilles que

DíeU à deployees en lui par fa grace/

il lepeutfaìre de bouche, non éij pu-'

blic, mais en particulier , il le peut

faire par cent * non par autorité , mais

par charité : il le peut faire par ses œu

vres, &C par ses bons exemples, tant en.

particulier qu'en public, tant par cha-J

rité quepar autorité: car il rt!y apoínt,

de charité plus grande , ni d'autorite

plus forte , que celle d'une sainte con

versation ^ un homme fage;j.. árJjj^U

craignant Dieu , peut retenir toute une:

assemblée dans les termes du devoir.paf!

fa feule presence , qui est: une predica

tion, &une censure continuelle ; IÍ

n'y a personne qui ose rien avancer

contre le service de Dieu , tandis

qu'on le voit;. cardon feait bien qu'il

est la pouf luí , comme son Ministre:

comme on n'ose rïçn proposer contre

quelqu'un devapt ses parens : Aussi de

vant cet homme de Dieu , dont la pa

tent»
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rqntése nommeau Ciel & en la Terre,

on ne peut rien mettre en avant qui

soit contraire à la prosession qu'il fait

d'annoncer les vertus de Dieu. Chacun

donc peut prêcher de la sorte ; ne dites

point ì c'est faire le Ministre , c'est en

treprendre sur la charge des Pasteurs,

non ils n'auront point de jalousie de

vous voir interesser en la cause de

Dieu, & annoncer la gloire de ses

vertus ; vous ferés alors leur joye , &

leur couronne ,. quand vous ferés par

les actions d'une vie exemplaire , cc

qu'ils ne peuvent faire ni parles veilles

de leurs études , ni par les éclats de

leur voix: joignes vous donc à eux

pour corriger les vices & les erreurs,

tandis qu'ils tonnent dans leurs chai-'

res,pòur convertir les hommes à Dieu;

secondés leurs exhortations par vôtre

condûite,fortifiés leurs paroles de l'elo-

quent silence de vos actions, & de la vi

ve force de vos exéples. Jeunesse, vieil

lards , hommes , femmes , annoncés

de la sorte les vertus du Seigneur : car

nôtre Apôtre y exhorte les femmes

aussi bien que les hommes , bien qu'il

leur soit ailleurs defendu de parler en

l'Eglise,

/
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TEglisc , ilne leur estpas defendu d'an

noncer les vertus de Dieu.

II n'y a donc aucune exception , &

tous les fideles en generai , de quel

que condition qu'ils soient , sont ap

pelles à prêcher par leurs œuvres , à

épandre leurs rayons , & à faire briller

par tout la lumiere qu'ils ont receuë:

car aussi les raisons que l'Evangile nous

propose sont communes a tous les fi

deles; vous êtes , dit-il, tous enfans de

lumière , fr enfans du jour , vous êtiés au

trefois tenebres , mais maintenant vous

étés lumiere au Seigneur , chemines âonc

comme enfans de lumière : ne dormons

-point comme les autres , mais veillons, fr

jojonssobres ; car ceux qui dorment , dor*

ment de nuit , fr ceux qui s'enyvrent

s'enyvrent de nuit: la nuit est p*Jfée, le

jour est approché, rejetions les œuvres de

ténebres , fr soyons revêtus des armes

de lumiere , cheminons honnêtement com

me de jour*. En effet , no «s íommes

obligés par tous les rayons de cette

lumiere à nous sanctifier , soit que

nous regardions a la creation , ou à

la resurrection, ou à la conversion,

ou à l'adoption , afin que nous y che-

Rom.j. D d minions
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minions : Dieu ne t'a pas appelle du

neant à l etre spirituel, afin que cu de

meures immobile ou infructueux.Quoy

scra-c-il die que les Cieux annoncent la

gloire du Dieu fort * que n'y ayant

pointen eux de langage i ni de parole,

ils fassent neanmoins retentir leur voix,

& que toutes les œuvres de Dieu , cha

cune dans fa proportion publient ses

vertus , & que toí feule creature in

grate i demeures dans un morne silen

ce , ou dans une froide oisiveté fans ho

norer ton Createur ? il ne t'a pas seu

lement crée, il t'a ressuscite des morts;

& pourquoi cela si ce n'est afin que tu

deployes les fonctions & les mouve-

mens de la vie celeste qu'il t*a donnée.?

Quand Lazare fe sut relevé de la grot

te où il étoit enfermé depuis quatre

jours, il est dit par exprés qu'il suivit

Jesus Christ ; & nous qu'il a ressuscités

pour ne plus mourir, ne devons nous

pas nous attacher à l'auteur de nôtre

resurrection & de notre vie pour ne

le plus quitter: II nous a montrénô

tre vrai bonheur, & le vrai chemin

qui conduit au Ciel , & sérions nous si

Terabjesque d'en sortir pour courir

enco
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encore aprcs les voluptés delachair,&

ia creuse figure du monde ? II nous a

delivrés de la crainte de nos ennemis;

& n'est-ce pas afin cjue nous le servions

fans crainte tous les jours de nône vie?

il nous á fait ses enfans , & voudrions

nous encore servir à Satan , & ilous re-

jetter dans cecÈe dure scrvitudefÁDieu

he plaise qii&nous soyons si lâchés & si

malheureux que d'enfouir fes talens,

ou de cacheren terre la perle qu'il nous

á donnée , ou de mettre fa lumiere

fous le boisseau. Israël delivré des en

nemis qu'il vit perir dans la mer rouge,

n'eut pas si tôt touché l'autre rivage

qu'il ouvritfa bouche en louanges, ôe

chanta cet hymne magnifique qui fe

voit encore âu livre de l'Exoae. Peuple

de Christ t fa Nation saince,sa Sacrifica-

ture Royale, Dieu rions à delivrés/de la

main du Pharao infernal & de fes Le

gions, & comment pouvons nous de

meurer muets insensibles à tant de

grandes faveurs ? N'imitons point ces

malheureux qui ayant été gueris par

l'érrícace de fa parole , ne daignérent

point l'en glorifier,faisons état quenous

sommes autant de Prédicateurs, ic au-

P d i tant
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tant de difciples établis tout expres

pour témoigner chacun felon fa voca

tion & felon fes dons , la verité de l'E

vangile. .

Mais achevons & foyons tous ravis

de cette merveilleufe lumiere queDieu

à fait blanchir fur nos montagnes du

temsdenos Peres, & qu'il continue

en nos jours par un pretieux effet de fa

grace: Lumiere qui apres avoir été

l'objet de nos vœux & denos efperan-

rances , eft venuë illuminer nos tene

bres , & remplir cette Gofcen de bon

heur & de joye : Que jamais la memoi

re de cet agreable prodige ne foit ef

facée du milieu de nos cœurs j que tous

les jours de nôtre vie foyent autant de

fêtes que nous celebrions à l'honneur

de cette delivrance : Que toutes nos

actions publient & prêchent haute

ment lagloire de ce Dieu , qui eft nô

tre Soleil & nôtre bouclier, &: qui nous

ayant delivrés de la puiflance des te

nebres , nous a tranfportés au Royau

me de fon Fils bien aimé : rendons gra

ces à nôtre Dieu & Pere de ce qu'il

nous a rendus capables de participer à

l'heritage des Saints en la lumiere : les

• ., a&ions
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actions de graces qu'il attend de nous

ne font pas des des paroles & des in

scriptions, mais des œuvres ôc des

fruits : Qu'il nair-point fait lever fort

Soleil sur des deserts sablonneux ; qu'il

n'ait point semé sa lumiere sur une ter

re ingrate: Qu'il ne nous suffise point

de faire paroitre cette lumiere sur nos

monumens publics, dans nos armes, 8c

surnosmonnoyes, mais que nos cœurs

en etans tous imprimés , en portent les

rayons sur nos œuvres, & sur les effets

d'une conversation celeste : jusqu'à cc

que ce grand Soleil de Iustice vienne

dissiper tous les nuages qui nous re

stent, parla clarté de son avenement,

& que nous soyons admis à la con

templation de la face de Dieu , où

nous verrons le Pere des lumieres , en

fa propre lumiere , où nous puiserons

la vie dans la source : de vie* , où

nous serons abreuvés au fleuve de

ses delices, & rassasiés de fa ressem

blance , où l'Eglise ayant sous ses pieds

la Lune , fera couronnée du Soleil, &

ou nous reluirons chacun de nous,

aprés avoir été des flambeaux au milieu

D d 3 de



4-1» Sermon

de la generation oblique, comme au

tant d'Astres & d'Etoiles du firma

ment,ai i milieu desAnges & des Saints,

& magnifians les vertus de ce grand

Dieu qui nous a fait de si grands

biens ; tous 4'un cœur, & tous d'une

voix , nous lui dirons aux siecles des

siecles: A celui qui nous a aime's. &c.

à celui qui fait reluire nostre lumie-

miere &c.




